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A. Technique générale du cribla:ge. 

Pour la préparation du charbon aussi bien que 
d'autres minerais. on a recours à différents pro­
cédés de classement sur des cribles vibrants. 

Le mouvement du crible doit être a dapté à la 
nature de la matière à cribler. 11 est défini par trois 
ou quatre facteurs. à savoir : 
l'amplitude du cribl i>: 

a en cm 
la fréquence du criblt• : 

'l Jt n 
n en vibrations/min (w = ---) 

!"angle de jet : 
a en degrés 

l'inclina ison du crible : 
/3 en de.grés. 
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Pour comparer les propriétés de différe nts cribles. 
on emploie. suivant le but poursuivi. deux coeffi­
cients K et Kv qui dépendent l'un de l'autre : 

a w2 a n 2 

K = coefficient mécanique ,.._, 

g 90000 

sin (a+ /3) 
K,. = coefficient du criblage - K 

cos /3 

L e coefficient K est le rapport de l'accélération 
maximum du crible à l'accélération de la pesanteur 
et indique les sollicital'ions d es p ikes mécaniques. 

Le coeffi cient K ,. est lt> rapporl d e ces mêmes 
grandeurs projetées sur une perpPndiculaire à la 
surf ace du crible el caractérise le tom porl t> menl du 
produit à cribler. 

La figure 1 représenle le diagramme des accé­
lérations pour un crible à mouvemenl linéaire. 

Si l'on suppose que la surface du crible est assez 
rugueuse que pour empêcher tout glissement. un 
groin peul quitter le crible lorsque la d écélération 
maximum a w2 si11 (a + /3) est supérieure à g cos /3 :. 

a co2 sin (a + {3) > g cos f3 
d"oi:t: 

Fi~. 1. - b nccélérntion du crihl1• = - a(.02 . $Ïn (ùl 

q accéléralion de la pesan teur 

G lames de guidage 

a angle de jet 

{3 inclinal<on du c rihlc 

n co2 s in (a + /3) 
> 1 ou K,. > t 

g cos /3 

En pratique. l'opération de criblage ne commence 
que lorsque K,, > 1 ,5. 
. S i K,. est inférieur à cetle valeur. le produit à 

cribler roule ou glisse sur le crible. l'usure d e la 
surf ace criblante est importante et· il y a tendance 
au colmatage. 

Un grain quitte le crible au moment où les com­
posantes normales au crible de la décélération du 
crible et d<> l'accé.lération de la pesanteur deviennenl 
éga les. Si celte éga lilé s<> produil au temps lr .. on 
1wul écrirP : 

an>~ sin w 11 • . sin (a + /3) = g cos /3 

d'oü en posant <IJi h. - fJlt . : 

g cos /3 
sin <:Jh, -

a~ sin (a + /3) K .. 

A partir de ce momenl·. le grain décrit une para­
bole et revient au contacl du crible au temps t~ tel 
l(Ut' û) l n = <jln. 
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La figure 2 ne donne pas les 1 rajecloires rée lles 
dans l'espace des particules ma is lc•s niveaux occu­
pés par le crible et la particule en fonction de 
l'anJ,!1<' de phase du crible <p = <Ol. 

y., 

Dans ce système de coordonnées, les uivca ux 
succt>ssif s (yc) du crible sonl représenté!< par une 
sinusoïde d'amplitude a sin a. project ion verl'icale 
de !"amplitude du crible : 

y,. = a sin a sin (wt). 

Ln pnrlicule quitlr le crible à l'abscisse: 

IC 

A parl ir de ce moment. elle décril une parabole 
dont les différents niveaux. (y1,) sonl dé[inis par la 
rela lion : 

y1, = - Y2 g 12 + (aco cos !pL sin a) 1 + a sin a s in ({'1. 

où (a w cos CjJL sio a) est la composante vcrl:icale 
de la vih!sse au momeni du jet e l. a sin a sin cr>L le 
niveau du crible à ce même moment. 

Pour chaque valeur de 1 et donc de (J) 1. on 
connaît les niveaux du crible et de la particule el 
on peul en déduire graphiquemenl le point OtL la 
particule retombera sur l e crible - (inlcrseclioo 
de la parabole el de la sinusoïde . poinl C'orrespon ­
danl à l'angle de phase q>o du crible). 

TRAJECTOIRE . 

Fi!l. 3. 

La figurt> 3 don ne la représenlalion spal ia lc du 
phénomène, c'est-à-dire la lra jecloire réellemenl dé­
crite par la pari icul e. lorsq u'elle repose sur le crible. 
la particule se déplace suivant one droile fa isan t an 
angle a avec l'horizontale. A l'ordonnée a sin a 
~ in cri. déterminée ri -dessus. elle quill'e le crible el· 
cléC'ril une- pnrabole définir pur lc•s relations: 

y1, =- Y2 gt"2 + (aw cos cp1. s in a) 1 +a sin a sin <pr. 
x1, = (a (J) cos qJ1, cos a) t +a cos a sin cpL. 

La tra jecloire parabolique se poursui t jusqu'au 
moment où el le atteint le niveau de chut e déterminé 

, O•Sind.. t 
=----'---1- tp • w 

•Q•StnO:, 

graphiqucmcnl sur la figure '.2. A cet instant·. la 
parlicule devienl solidaire du crible et l e cycle 
recommence. 

(N.B. - Cer-te conslTUclion n'est valable que si 
1?. surface criblanle c·sl horizon tale.) 

F;~. 4. 

La figure 4 donne les valeurs de cp0 en fonction de 
sin <pr. ou de Kv. 

S i l'on désire tra iter avec ménagement le produit 
à cribler. comme par exemple pour le reclassement 
du charbon. il faut fixer le coeffi cien t Kv de telle 
sorle que les grains, à la fin de leur trajectoire para­
bolique. rrl·omhenl sur le crible au moment où 
e<·lui-ci occupe sa position nuHe inférieure. Cette 
cond ition esl $Atis fail e pour K,. ·= 1 .6 f1 1 .8 ( fi ­
g-ure• 2). 
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Pour le classement du coke. le criblage doit être 
un peu plus énerg ic1ue p our éviter le blocage des 
p<"rr oral ions par des grains de f orrnl's irrégulières. 
Un cot"fficienl K,. = 'l.'l est suffisant dans ce cas. 

Pour un criblage dirficile. par e."Xem p le pour If' 
préclassement d'un produit qui doit être fort désa­
l!régé, K. doil atteindre une valeur d e 3 à 3.5. 

Dans ce cas. les grains re tombent sur le crible au 
moment où celui-c i passe par sa position moyenne. 

Si K, esl plus grand que 4, la trajectoire du grain 
dure plus longtemps qu'une oscillation du crible. 
Dans ce cas. la ou les oscillations suivant es ne 
fournissent nucun ou loul nu moins pas le maximum 
de 1 ra va il utile. 

Lr tablrnu suivant résuml' les différents cas : 

K,. < 1.5 

'"' = 1.6à 1.8 

K,. = 'l. I à 'l.3 

K, = 1 à 3.5 

lrop petit. les grains ne quittent pas 
le c rible. tendance au colmatage 
c riblage d e produits que l'on désirP 
ménager: pour les produits faciles à 
c ribler (reclassement da charbon) 
criblage de produits que l'on désirP 
ménager : pour les produits difficiles 
à cribler (classement de coke) 
criblage énergique pour produits dif­
ficiles à cribler. gros débits (préclas­
srmen l de charbon) 
trop j'.!rand. réduction dt> rendl'nwnl. 

L.'amplitudP n :.<· drlrrminl' d'apr<'·s lu grosseur 
t' I la nature drs J?min~ à cribl t·r. L1· produit doit 
aulanl que possibll' <JVonc<•r d'une· pt:rforalion à 
chaqut> oscillation. Pour les cribles qui donnent 
plusieurs fractions granulométriques. il faut prendrP 
une valc·ur moyl'nnl'. L 'anglt> d e jel a doit a u ssi 
ê tre adapté à la nature du produit à criblPr. C(' t 
a n g lr a une influPncr déterminante sur 1,. vilf's,;t> d t' 
lrnnsporl du produit sur le c rible. 

Pour les matériaux fragilt>s t'I' radies à r ribl f' r, 
a i>sl assf'z fa iblf' ('25 à 30°). dans lt> cas de criblag<' 
é rwrgiquc· el d'un produit difficile à c rible r. il t'SI 
µlus é levé (45 à 60°). 

La vi tcssr d (• 1 ransporl c>sl un é lément capita l 
pour assurer un bon rPndenwnt d e criblage. Elle 
sera com prise cn lre 0.4 e l o.6 m/sec. Elle dépend 
du coeHicirn t K. de l'angle dC' jc-1 cr. dP l'inclinaison 
du c rible {3 e l d f' l'ampli tude a. 

EllP esl dérinie par la rormulf' su ivant e : 

v g cos a ,-, . ):i 
V = --- --- \ n K ,;rn q>r. ( q>" - cpr. 

4 n: m cos {3 

m = 1 . 'l, 3 ... = nomhn• d'o~t'illal ion.; ;rn10rct~1·s 
pPndant la lrajerloirc> du Wain. 

La figure 5 donnf' ln vi tl's,;1· dt' lrnn,;porl Pn ronr­
lion de K pour différentes villrur~ dP 1'<1nl!IP dP jl'I 
f't (/3 = o r i n = t cm). 

Pour d'a ulr<'s valruri; d1· n. il f;iul multipli1·r la 
valeur trouvée par ya. 

Cellf' vitf'sse peul t!lrf' augmen tée f'n donnant 
uni' certaine inclinaison nu crible. 

L e 1 ransporl du produit n f'ncore liPu pour d .. s 
valf'urs d e K,. inFéril'ures À 1 .'). jusque Kr = 0.7. 

l 'ig. 5. 

!\'lois ri lors IPs ~ra ins ne St' d1;tachenl plus a n cribl1· 
<' I I<' mouvc'menl se produit par glissement. 

Dans les cas normaux d e crihlage. ce domaine de 
ronclionnt'mrnl doil être absolument évité. 

E11 praliqut" les valeurs calculées par crlte for­
mulP corrrspondrnl remarquablem ent aux valf'urs 
mesuréi>s. Dans 11• cas du cribl age humide (égoul ­
laj!c- ('t d1'schlammagc) le produit à c ribl er. surloul 
!' 'il esl lr(•s rin. se dé tache diffic ilement du c rible 
par suil<' df' l'adhé rence. L'amplil"Ude de la vibra­
tion ne doil pas êlre trop petite afin que l'eau à 
éliminrr ail. à c haqu t> vibration. assez d'espace et 
de lemps pour rorm<•r d Ps goult t>S QUÎ S(' déto.chenl 
rucilement df' la surf ace inférieure du crible. Des 
ampliludrs d1• 1 à 1.'l cm avf'c n - 6oo à 650 

périodrs/ min. a = 30" f'l /3 = n à - 3" ont 
donné d 1• bons résultats. 

Cril>lrs ir mo1111c>11w11 I rirculnirc>. 

1.t':. diHfrt·nlt•:; cnroclérisl iquf's sonl éga lement 
'ulabl1·s pour 11·!. nibll's vihrnn ls à mouvement 
rirculnin'. 

D ans C'P cos. o n ni' peul choisir l'angle dE' je l a 
comme dans 11· c·as des cribles vibrants à mouVf'­
ment linra in· cnr il d éprnd dl' la vitesse df' rOll'I · 
t ion W. 

Pour ll's vol<'u1·1' rournnlPs d<> K (4 à 5). l'angle a 
vurit• di• 70 à 75" el est donc lr<'-s grand. Lrs cribl es 
à mouveml'n l c irculaire ont donc un fonc tionnemenl 
brutal c· I nf' pruvenl ê tre appliqués qu'aux produit's 
durs rt diffïcilrs à cribler. li s ont b esoin d'une fort<• 
inclinaison. f3 - 15 à 20". pour assurer une vi lPSSP 
d1• transport s uffi sanl<'. 

Cribles à réso11c1ncP. 

Toules ces considération s peuvent être appliquéPs 
aux cribles vibrants à résonance qui se répan­
df'nl de plus en plus sous différents modèles. 

A chaqu<' oscilla i ion. l'énergie libérée par la décé­
li:rot ion d1·s massc·s rn mouvC'ment rs l accumu lé1• 
cl.1ns rl1·s r1·~sorls l'I rl'slilué« il ri>s masses pendant 
l.1 Pl~riud1· d'111' ti·l ér;ll ion d1· la counw dt' retour aVi.'t' 
une 1wlil1· p1·rll' clu1· A l'amortisscmenl. Cette érwrl.!it· 
1·sl frarll-1· d1·s t>rlforws dl' commandt:'. Ct'ux-l'i 111• 
't'rvc11l qu'à comprnsPr les perles par frollemenl e l 
par nmorliss1·mcnl r i sonl par conséqu t•nt tTè>s pf'lils. 

Lf' corffi c il·nl K f' I l'angle de j et a pPuvent ê tr<' 
fixés à la voleur exigé<' par le processus d e c riblagP. 

La fi gu re 6 indiqut> l'applica tion d es considéra­
tions théoriques à Io cons truction d es cribles à réso-
111:1nct>. L1· corfri l'ft-n l K esl n ]Wll près le mêmf' dans 
1,..s drux rn:>. 
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R1·clnss-'11w11l 

CriblRJ:f' av(·c rnénni:crncnl du produit 

" 5'20 v ihrn tion~n1 in. 

()' 21v " l ,•I r 111. 

1\ l.22 (3 o• 
V 53 c111/~'"" K,, 1.M. 

Ln figure· 7 montre un cribl e i1 réso11ancc mo­
derne pour le préclasscmPnl a vec criblage éne rgique. 
Il faut not er la b onne a ccessibilité. la s implicité des 
orJ:!anes de commandt• el l'a bsence d e vibra ti ons 
da;1s les fond a lioT1s. Il faut ajouter ici que q uel­
ques nnnét•s plus lôl. on fabriqua it encore des 

Fig. 7. 

cribles de- préclassem lo' nt - éga lemrnt des cribles 
;, résona nce. avec des a n« les d e je t foihl cs el d t'S 
a mplil udes import a ntes. Leur caractéristique de 
f onclionnement éta it par conséquent lrop peu inten­
sive (K, = 1,4 ) el ils avaient tendan ce à se col­
mater facilemc·n l lorsque leur a limenl a lion éta it 
l1U111id t> . P a r l.'ad oplion d'un criblage plus int en sif. 
ln ca parité par unilé de surface <i é lé presq ue 
douhlée su r les mod èles récents. 

P our le reclassement avec mén ageme nt du pro­
duit. on. p ré fère a ujourd'l1ui les cribles avec sur­
l'nct·s cribla nies p lacées en série (figure 8). 

Lrur cn trelien est p lus facile el· on peul dévrrsrr 
dircclemenl les différentes fraction s granulomélri­
ques da ns d es s ilos se lrouvanl sous le crible. 

li im porl e de d onner à la p remière section dn 
n ih lr avrr lrs ma illes les plus fines. une surfacr 
11ccrue. car rll e n·çoit l'ensrmble de l'a liment a lion . 

E n 1Q4() . fi la m in e Concordia. on a remplacé un 

l ;r~·dn~~t·111L· n l 

Crihloge énergique 

" - 800 vil1rn1io11;;/m i11 . 

<>: .i.l ~(j ,. 
K ·•.'29 (3 
\,' ;~ C• 11/S.i"'C-, K., 

IJ .6 n u. 

O" 
3.ff'i. 

crib le à mou vement circulAirr par un crible ;1 ré~o­
n a nce ménageant le produit. 

Le tab leêlu suivant indiq ue l'homogénéité d es 
fraclions granul omélriqucs obtenues avec le nou­
veau crible el les rendement s des différentes fra c­
tions avec l'a ncie n e l le nou veau crible. 

f-ig. 8. 

C arcteléris/iC(t1es clos cri.l>li>s. 
Crible' Î\ nw uvco1f'nt d rcru luirr Cribl1' à résonnnre 

n = 1 2 0 0 vibr/ min Il 520 v ibr/min 
2 r = o.6 cm T< = 4.8 2 a - 2.8 cm K = 4 .22 
a = 75° a = 23" 
(3 = 15" IC = 5.0 (3 = OO f(, = 1.()5 

R i>m1eme11/s e 11 clossés d Ps cli> 11 x crif, les (Pn % d e lr1 
proctuf'li on l o l a l 1·). 

Cr1bl.·A Cri hl .. 

lll011 VCll1f'll l 1\ 

.-·irr1 1IAirf' ré~onnnre 

N oi x 1 (50 à 80 rnm ) 2.9% 4,3 % 
N oix Il (30 > 50 mm) 4 ,5 % 6.6 % 
N oix 1ll (1 8 :. 30 mm ) 7,6% 8,2 % 
N oix IV ( 10 > 18 mm) 5.2 % 9,0% 
C h. f in C< 10 rnm) 79,8 % 7 1.9 % 

1no.o 0/r> 10 0 .0 % 
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Homogénéité des fractfons 
obtenues au crible à résonance. 

GTanulométric \ 
1 

J-lomogénéité 

Tamis d«~ssai 
obtenue 

Noix l + 50 mm 0 99,6 % 
13,1 % 50 mm 0 0.4 % 

Noix Il + 50 mm 0 o.o % 
21.7 % 50 - 30 mm 0 99.1 % 

- 30 mm 0 0.9 % 

Noix III + 30 mm 0 o.o % 
27, 1 % 30 - 18 mm 0 97.7 % 

- 18 mm 0 2.3 % 

Noix 1V + 18 mm 0 0,0 % 
35.7 % 18 - tomm 0 90,9 % 

10 - 9mm 0 6.7 % 
9- 8mm0 t ,4 % 

- 8mm 0 % 

Déclassés + JO mm 0 0.5 % 
10 mm 0 99,5 % 

B. Les düférents types de cribles. 

t) Cribles à mouvemenl circulaire. 

garantie 

98 % 
2 % 

2 % 
95 % 

'.'i % 

2 % 
94 % 
4 % 

3 % 

92 % 

5 % 

5 % 

lis se composent d'une caiss<: re posant sur un 
châ.ssis et à laquelle un balourd ou un excent rique 
communique un mouvement de vibralion circu­
laire (figure 9). 

Les cribles actionnés par balourd ont une fré­
quence élevée ou une amplitude réduite et s'em-

rloient le plus souvent pour le criblage des produ its 
fins. 

Les cribles actionnés par excentrique s'emploient 
.surtout pour le criblage d e produits durs aux grosses 
g.mnulomé~ries. Le ·rayon de l'excentrique est fixe . 
d·où difficulté d·adaptation à la nature du produit 
à 1-raih>r. 

L·axe moteur se ITouve toujours près du centre 
de gravité de la caisse du crible et la traverse 
donc de part en part. La construction des paliers est 
difficile. car ils doivent supporter la totalité des forces 
<l'accélération de la caï"sse vibrante. Ce sont ces pa­
liers. dont la durée de vie doil· être fixée au moins à 
5.000 à 10.000 heures. qui fixent la grandeur du 
crible. Celle-ci est limitée sur cette base. à environ 
6 m2. 

2) Cribles uil>rants à mouvement elliptique. 

Ils sont un développement du type précédent avec 
commande par balourd. La caisse est reliée à un 
châssis lourd au moyen de ressorts de guidage placés 
suivant un angle déterminé. Le mouvement circu ­
la ire est ainsi transformé en mouvement elliptiqu e 
dont le grand axe est· fixé d·aprf>s la position des 
ressorl"s. 

Par suite d e la commande par balourd. on est 
limité aux hautes fréquences et au,x faibles ampli-
1 udes et 1 outcs les forces d'accélération doivent être 
supportées par les paliers de l'axe de commande. 

La surf ac<> du criblr est limitée à environ 6 m 2
. 

5) Cribles à mouvement linéaire. 

a) Dans les cribles à hielles avec command e 
rigide, il y a généralement deux caisses suspendues 

" 11 00 vibr./mill. 

0,4 cm. 

(~ 75° 

(3 15• 

1\ ,1 

1\ ,. 4.15 
,. 0.J 111./si:c. 

l •'i~. 'l. - Crihl" ;, 11HHlVC'111rn l f'irr uJHîr<- nv<·c rommn11dc· pnr l'Xf.:~1\ l r iq11<". 
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(J 

a 
f3 
K 
K,, 
Il 

300 vibr./111in. 

± 2.5 cm . 

30° 

O" 

2 ,5 

1.25 

0.3 111./scc. 

paH comparaison : 

organe d e comma nde 

d" un C'riLlc à réso nancc 

de 111c'.!me gmndcur. 

Fig. 10. - C rible rapide à co111mnnde par hiellc. 

dans une charpente qui oscillenl en opposil ion avec 
un déphasage de 1 80°. 

Les caisses sont actionnées par un excentri:que 
par l'intermédiaire de bielles. Tous les efforts d'accé­
lération sonl supportés par les paliers. C es cribles 
exigen l de très grands paliers avec d es axes résis­
tants; car les e fforts d'accélération sont plus impor­
tants que dans les cribles à mouvement circulaire 
(figure 10). 

Pour maintenir les sollicilalions d es paliers dans 
des limites admissibles. le coefficient K esl géné­
ralemenl faibl e ( 1,5 à 2.5). Le poids maximum d e 
ln caisse esl d'environ '.2.ooo kg. l a valeur réduite 
de K entraîne une faible vitesse d e t ransporl 
(v = 0,2 à 0,3 m/sec) . 

La capacité de ces cribles esl donc limité<>. S i 
1 on a besoin d"une surface d t> criblage supérieure. il 
Faut recourir à plusieurs unités à d eux caisses oppo­
sées d'où plusieurs mécanismes de commande. 
moteurs. clc ... 

h) Cribles à résona.nce. 
Pour éviter ces sollicitations imporlanles, on en 

t'SI arrh>é nal urellemenl à accumuler dans des res-

E1· = Encri:i•· 1 inêliqu1· 

Ei> = Encri;i1· rolonlirll.-

f:, + Ep = E~ , 011~1" "' '" = C:1wrgi" 1<•1 •• J .. . 

sorts f' éne rgie 1 ibérée par les accélérations e l les 
décéléralions périodiques d es masses vibrantes et 
les écarl·er ainsi des organes de commande. La com­
mande ne sert plus qu'à restituer l'énergie perdue 
par frottement e t· amortissement. L es forces agissant 
sur les organes de conunande ne représentent plus 
que 1/ 10 ou 1/ 20 d es forces d'accélération. La gran­
deur d es cribles est pratiquement illimitée et dé­
pend uniquement de la raideur des ressorts d 'accu­
mulation. C elle raideur c est égale à P f/8 où P F 
est la force nnlagonisle du ressort et 8 la compres­
sion élasli.quc. 

A chaque osci llalion. l'énergie c inétique de la 
<'<l isse csl transformée en énergie potentie lle dans le 
ressort. puis restituée sous forme d"énergie ciné­
tique pendant la course de retour (figure 11 ). 

La comm a nde ne f ail que compenser les pertes pa.r 
frollement E't amorlissemenl. Pour un cribl e de di­
mensions moyenn es ( 1,6 X 12.0 m) un mot·eur de 
7.5 l<W esl suffisant. La puissance nécessaire est à 
vide d 'environ tj.5 kW cl en charge d'environ 
6 kW. 

J'f.! 
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Par suile de la va leur réduil e de l'amorlissemenl, 
on ohtena il' des courbes de résonance lrès raides 
(Fig. 12) (courbe sans ressorl d'appoin t). el pa r 
suile une irrégularité de l'amplilucle provena nt d'une 

1 Fr@quence d'ulilisolion 
sons ressor/ . ..:,\ avec r;essorl d'appoint 

d'appoint ,' 1 ••• . 

1 'Ï Frfi?quence 
1 d'inslobilifp 

Fig. l '2. - Courlxc dt:. rbm111.111ce pour un nil1l1• résu111111nL 

variation du rapporl· entre la fréquenc<' de com ­
ma nde et la Fréquence propre due soit à une varia­
tion de vitesse du moteur de commande. soil à une 

sible les mouvements du cl1àssis et par suile les va­
riations de pression des supporls é lastiques sur les 
fondations. il faut que le poids du châssis soit a ussi 
qrand que possible (pa r exemple m1/ m:i = envi­
ron 1/3 (voir fi gure 7) . 

Dans le système à qua Ire masses (Fig. 15). i 1 y 
a deux ca iss<>s fi xées chacunP à un châssis. Les deux 
châssis sont reliés par des rcssorls à la mes qui 
peuvent inl éf,l ralemenl 1 ra11.snwllre les efforts liori­
zonlaux, les efforl s vert icaux étant Lrf>s faibles. 

La caisse 1 est commandée par un excentriqu<' 
fixé sur le châssis l pa r f' inlermédia ire clu couplage 
lùche. La ca isse• 1 et le châssis 1 v ibrr·nt avec un 
déµhasage de 180°. La composante horizonta le du 
ehâssi;; 1 esl lransm ise par les lam es au système '2. 

rt commande la vibration en opposition de ce sys­
lèmc. 

La somme des forces des quatre masses vibra 11l'es 
csl toujours nulle. de sorte qu'à part· les petites 
va riation~ de press ion sur les supports élastiques. 
aucune force d ynamique n'est transm ise a ux fon­
dation s. 

Ressor( d'oppoinl Ressorl rl'occumu/olion 
Guirlo9e 

fig. 1;, 

charge irrégulière. Une solution satisfaisante a élé 
trouvée par H. Schieferstein. li obtient un aplalis­
sc.>menl de la courbe de résonance en introduisant 
des ressorts d'appoinL de sort e que la raideur totale 
augmente avec l'accroissement d'amplilude du crible 
(Fig. 11 - R essorts C1 ) (figure L'2). 

Ces ressorts con sistent en pratique en tampons 
de caoutchouc qui commencent à trava iHer à pa rti r 
d 'une amplitude déterminée de la vibration. 

L'amplitude du crible devienl de ce fait suffisam­
ment indépendante des varia lions de la frécruence 
de commande et de l a fréquence propre. 

L 'introduction de ces tampons d 'appoint influence 
quelque peu la sinusoïde du mouvement vibratoire. 
Mais comme d'après la figure '2. l e grain quitl·e le 
crible bien avant le point maximum du mouvemenL 
la trajectoire n'est pas tnfl uencée. 

Les cribles à résonance les p lus utilisés aujouT­
d'bui travaiilent suivant le principe des deux ou 
quatre masses. 

Dans le syi!l'ême à deu.x m asses. la caisse est 
fixée par l' intermédiaire de ressorts d'appui sur un 
châssis posé sur des supports élasliques. Entre les 
deux masses sont intercalés les ressorts d'accmnu­
lation. 

l.a commande se fait par un excentrique fi~é au 
châssis qui commande a,ne bielle. Celle-ci actionne 
le crible par l'intermédiaire d'un ressort souple (cou­
plage lâclie) . 

L es amplitudes des deux masses sont liées par la 
relation m1a1 = m~u:.:. Pour réduire nulnnt que pos-

Le développement le plus récenl dans fa conslTUc· 
Lion des cribles à résonance esl le crible libre à 
ré;;onance. un pel'il crible à résonance avec un e 
nouvelle caradéristique de crib lage (Fig. 14 et 15) . 

Dans (p crible à résonance, système Schie ferstein 
( Fig. 1 1) les ressorts d'accumula tion sonl en contact 
pendant tout le mouvement du crible. Les tampon s 
d'appoint n e servent· qu'à stabiliser l'amplitude. La 
ca isse v ibre suivant une sinusoïde qui n'est que très 
peu influencée par les tampons. 

Dans le crible libre à résonance. les ressorls 
d 'accumulation ne sont placés qu'aux extrémités de 
Ta trajectoire de la caisse, celle-ci, dans sa position 
moyenne. est guidée uniquement par les lames de 
support et se déplace librement. Les ressorts accu­
mulent les forces d'accélération pour une compres­
sion très réduite et sont donc très simpl es. P ar suite 
de la caractéristique montante des tampons en 
caoutchouc. on obt-ient une courhe de résonance 
pla te qui n'éta il pas comme jusqu'à présenf (fi ­

_gurc 16). Cc-tlc courbe ussure une stabilité .suffi · 
snnlr vis-à-vis des vt1ria lions dP fréquence. 

La con si rucl ion dr ce cri bit> 1~sl simple el le pri11 -
l'i pc de la résonance peul a insi êlre a ppliqué aux 
nlW> petits modèles. La na l ure du mouvemenl vi­
bratoire permet d'ati e indre une grande inlensité de 
criblage. 

D ans sa position intermédiaire. la caisse se dé­
place à vitesse constante et. a ux deux extrémités de 
sa course. il apparaH des f orccs d'accélération impor­
lnnlcs. 
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Courbe de resononce 

En changeant la distance entre les lampons. on 
peul régler facilement le processus de criblage el 
l';id<lpt·f'r m1 produit à traiter. 

On peut également comb iner lt• mouvement sinu­
soïdal avec le nouvea u procédé. 

Pour le criblage de grains irréguliers. on placera 
un tampon résistant vers le haul pour que les grains 
soient projetés hors des 111ailles. 

Pour l'égouttage. au contraire, Ol"l placera un 
tampon résistant vers le bas pour assurer une bonne 
élimination d r l'eau. 

La commande de ces cribles libres esl très simple, 
de dimensions très réduites et f acil c il remplacer. 
L'é nergie nécessaire est étonnamment réduite grâce 
au faible volume de caoutchouc dans les ressorts 
d'accumulation. P a r exemple pour un crible de 
1.200 X 4.500 mm, il suffit de 2 .5 l<W. Le châssis 
~· s l monté sur uppuis élnstiqucs c l on évite ainsi la 
transmi ssion des vil.>ra lion s aux fondations. 


